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EL    AMOR    BRUJO. 

L'AMOUR    SORCIER. 

LOVE    THE    MAGICIAN. 

Scène  Gitane  de  l'Andalousie 

Ballet  en  un  Acte  de  G.    Martínez    Sierra. 

Musique  de  MANUEL  DE  FALLA. 


PERSONNAGES. 


i.     Candelas      ...     Jeune  femme  gitane. 
:.     Lucia    Jeune  fille  gitane. 

3.  Le  Revenant        Danseur  (vieux   costume  de    gitane, 

la   figure  noircie,   aspect  à  la  fois 
comique  et  horrible). 

4.  Carmelo        ...     Jeune  homme   gitane,    amoureux   de 

Candelas. 

Quelques  femmes  gitanes,  vieilles  et  jeunes. 


CHARACTERS. 


1.  Candelas 

2.  Lucia    ... 

3.  Tlie  Spectre. 


Voung  gipsy  wuman. 

Voung  gipsy  girl. 

Dancer(in  an  old  gipsy  costume,  with 
blackened  face  and  an  appearance 
that  is  atonce  comic  and  hideous). 


4.     Carmelo        ...     Young  gipsy  lover  of  Candelas. 
Some  old  and  young  gipsy  wonien. 


ARGUMENT 


Candelas,  jeune  femme  très  belle  et  très 
passionnée  a  aimé  autrefois  un  gitane  méchant, 
jaloux,  et  débauché,  mais  séduisant  et  câlin. 
Elle  a  été  fort  malheureuse  avec  lui, 
cependant  elle  l'a  aimé  avec  passion,  elle  l'a 
beaucoup  pleuré  et  n'a  pu  l'oublier  :  le  souvenir 
qu'elle  en  conserve  est  plutôt  une  sorte  de 
songe  hypnotique,  une  suggestion  morbide, 
peureuse  et  affolée.  Elle  a  peur,  elle  pense 
que  le  mort  n'est  pas  tout  a  fait  mort,  qu'il 
peut  revenir,  qu'il  continue  à  l'aimer  à  sa 
façon  farouche,  ombrageuse,  infidèle  et  câline. 
Elle  se  laisse  aller  en  proie  à  son  passé,  guidée 
par  le  pouvoir  d'un  spectre  :  pourtant  elle  est 
jeune,  forte,  et  vivante.  Le  printemps  revient 
et  l'amour  avec  lui:  l'amour  vient  sous  la 
forme  de  Carmelo. 

Carmelo,  jeune  et  beau  garçon,  amoureux 
et  galant,  lui  fait  la  cour.  Candelas  voudrait 
bien  se  laisser  convaincre,  elle  l'aime  aussi 
presque  à  son  insu  ....  mais  le  passé  revient 
et  l'obsède  contre  son  amour  présent.  Lorsque 
Carmelo  s'approche  de  Candelas  et  veut  lui 
faire  partager  sa  passion,  le  Spectre  revient 
et  terrorise  la  gitane  qu'il  éloigne  de  son 
amoureux.  Ils  ne  peuvent  échanger  le  baiser 
de  l'amour  parfait. 

Carmelo  éconduit,  Candelas  dépérit  peu  à 
peu  :  elle  se  sent  comme  ensorcelée,  les  amours 
défuntes  voltigent  autour  d'elle  d'un  vol  lourd 
comme  des  chauves-souris  malfaisantes  et 
fatidiques.  Il  y  faut  pourtant  trouver  un 
remède.    Carmelo     pense    en    avoir  découvert 


un.  Il  a  été  autrefois  le  camarade  de  celui 
dont  le  Spectre  hante  Candelas.  Il  sait  que 
cet  amoureux  défunt  était  le  type  de  l'amant 
andalou  infidèle  et  jaloux  ;  puisqu'il  semble 
conserver  encore,  même  après  la  mort,  du  goût 
pour  les  jolies  femmes,  il  faut  le  prendre  par 
son  faible,  le  détourner  ainsi  de  cette  jalousie 
posthume,  et  Carmelo  pourra  échanger  avec 
Candelas  ce  baiser  parfait  contre  lequel  les 
maléfices  de  l'amour  ne  sauraient  plus  pré- 
valoir. 


Carmelo  persuade  Lucia,  jeune  fille  gitane, 
amie  de  Candelas  et  jolie  à  ravir  de  sembler 
agréer  les  hommages  du  Spectre;  Lucia 
accepte  par  amour  pour  Candelas,  et  par 
curiosité  féminine  :  l'idée  de  flirter  avec  un 
spectre  lui  semble  attrayante  et  nouvelle.  Et 
puis  le  défunt  était  un  si  joyeux  vivant  .... 
Lucia  se  poste  en  sentinelle.  Carmelo  vient 
faire  la  cour  à  Candelas  comme  de  coutume, 
le  Revenant  accourt  ....  mais  il  trouve 
la  gentille  petite  gitane,  et  il  ne  peut  ni  ne 
désire  résister  à  la  tentation:  il  n'a  jamais 
résisté  à  la  vue  d'un  joli  minois.  Il  fait  la 
cour  à  Lucia,  il  la  cajole,  il  la  supplie,  et  la 
petite  gitane  est  si  coquette  qu'elle  le  met  au 
désespoir.  Pendant  ce  temps  Carmelo  a  tout 
le  temps  qu'il  faut  pour  convaincre  Candelas 
de  son  amour,  et  la  vie  reprend  ses  droits  sur 
la  mort  et  sur  le  passé.  Les  amoureux 
échangent  enfin  le  baiser  qui  triomphe  de 
l'influence  néfaste  du  Spectre.  Et  celui-ci 
meurt  définitivement  vaincu  par  l'amour 


SYNOPSIS. 


Candela1;,  a  young,  very  beautiful  and 
passionate  woman,  has  loved  a  wicked,  jealous, 
and  dissolute,  but  fascinating  and  cajoling 
gipsy.  Although  having  led  a  very  unhappy 
life  with  him,  she  has  loved  him  intensely  and 
mourned  his  loss,  unable  ever  to  forget  him. 
Her  memory  of  him  is  something  like  a 
hypnotic  dream,  a  morbid,  gruesome,  and 
maddening  spell.  She  is  terrified  by  the 
thought  that  the  dead  may  not  be  entirely 
gone,  that  he  may  return,  that  he  continues  to 
love  her  in  his  tierce,  shadowy,  faithless  and 
caressing  way.  She  lets  herself  become  a 
prey  to  her  thoughts  of  the  past,  as  if  under 
the  influence  of  a  spectre  ;  yet  she  is  young, 
strong,  and  vivacious.  Spring  returns  and, 
with  ît,  love,  in  the  shape  of  Canudo. 

Carmelo,  a  hanilsome  youth,  enamoured  and 
gallant,  makes  love  to  her.  Candelas,  not 
unwilling  to  be  won,  almost  unconsciously 
returns  his  love,  but  the  obsession  of  her 
past  weighs  againt  her  présent  inclination. 
When  Carmelo  approaches  her  and  endeavours 
to  make  her  share  in  his  passion,  the  Spectre 
returns  and  terrifies  Candelas,  whom  he 
sep.irates  from  her  lover.  They  cannot 
exchange  the  kiss  of  perfect  love. 

Carmelo  being  gone,  Candelas  languishes  and 
tlroops  ;  she  feels  as  if  bewitched,  and  her 
past  loves  seems  to  flutter  heavily  round  her 
like  malevolent  and  foreboding  bats.  But  this 
evil  spell  has  to  be  broken,  and  Carmelo  believes 


to  hâve  found  a  remedy.  He  has  once  been 
the  comrade  of  the  gipsy  whose  spectre  haunts 
Caiulelas.  He  knows  that  the  dead  lover  was 
the  typical  faithless  and  jealous  Andalusian 
gallant.  Since  he  appears  to  retain,  even 
after  death,  his  taste  for  beautiful  women,  he 
must  be  taken  by  his  weak  side  and  thus 
diverted  from  his  posthumous  jealousy,  in 
order  that  Carmelo  may  exchange  with 
Candelas  the  perfect  kiss  against  which  the 
sorcery  of  love  cannot  prevail. 

Carmelo  persuades  Lucia,  a  young  and 
enchantingly  pretty  gipsy  girl,  the  friend  of 
Candelas,  to  simúlate  acceptance  of  he  spectre's 
addresses.  Lucia,  out  of  love  for  Candelas  and 
from  féminine  curiosity,  agrées.  The  idea  of 
a  flirtation  with  a  ghost  seems  to  her  attractive 
and  novel.  And  then,  the  dead  man  was  so 
mirthful  in  life  !  Lucia  takes  up  the  sentinel's 
post.  Carmelo  returns  to  make  love  to 
Candelas,  and  the  Spectre  intervenes  ....  but 
he  finds  the  charming  little  gipsy,  and  neither 
can  nor  will  resist  the  temptation,  not  being 
experienced  in  withstanding  the  allurements  of 
a  pretty  face.  He  makes  love  to  Lucia, 
coaxing  and  imploring  her,  and  the  coquettish 
young  gipsy  almost  brings  him  to  despair.  In 
the  meantime,  Camelo  succeeds  in  convincin" 
Candelas  of  his  love,  and  life  triumphs  over 
death  and  over  the  past.  The  lovers  at  last 
exchange  the  kiss  that  defeats  the  evil  influence 
of  the  Spectre,  who  perishes,  delinitely 
conquered  by  love. 


EL  AMOR  BRUJO 


L'AMOUR  SORCIER  LOVE  THE  MAGICIAN 

(Scène  Gitane  de  l'Andalousie)  (Andalusian  Gipsy-Tale) 

Ballet  en  1  Acte  de  G.  MARTÍNEZ  SIERRA. 

Musique  de  MANUEL  de  FALLA 
INTRODUCTION. 
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